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DE FÊTE EN FÊTE 

 

SCÈNES 1 et 2 
(Musique - Entrée des 4 fadets avec la machine, culbutes, galipettes) 

TOUS : Nous sommes les trois petits fadets, Automne Hiver Printemps Été. 
Qui surveillons le cours du temps, Été Automne Hiver Printemps. 
Les jours qui passent, les heures qui sonnent Hiver Printemps Été Automne. Toute l'année c'est 
notre affaire. Printemps Eté Automne Hiver 

HIVER : Machine ? 

PRINTEMPS : Samedi 18 décembre 1993, jour de la Saint-Gatien. II est 15 heures. 

HIVER : Horloge du clocher de Pompaire ? 

AUTOMNE : Correct : la pendule indique bien 15 heures. 

HIVER : Parfait. Vérification terminée. 

AUTOMNE : Bon, et maintenant, qu'est-ce qu'on fait ? 

ÉTÉ : Cette question ! On se repose ! On attend que le temps passe. (ils s'assoient sur le banc) 

HIVER : Pfffff. C'est long. 

PRINTEMPS : Depuis le temps qu'on fait ce travail, tu devrais pourtant être habituée. 

HIVER : N'empêche que c'est long, le temps qui passe. 

AUTOMNE : Tu as raison ! Surtout quand, en plus, il ne se passe rien ! 

ÉTÉ : Faites comme moi : faites la sieste. 

PRINTEMPS : Oh, bien-sûr, toi, Été, tu passerais ton temps à dormir. Mais moi ce que j'aime c'est 
bouger, courir, sauter, danser, faire la fête ! 

AUTOMNE : Tout comme moi ! 

ÉTÉ : Moi aussi, j'aime les fêtes. Mais les fêtes sont rares, vous le savez bien ! 

HIVER : Trop rares. Moi, quand il n'y a pas de fête, je suis triste. 

AUTOMNE : Oh, s'il te plait, printemps, fais-nous une fête ! Rien que pour nous ! 

PRINTEMPS : D'accord, je vais essayer. Que la fête commence : et la musique joue, et on danse, et 
voilà le cirque, les acrobates, les clowns, les lions... (Elle joue la fête racontée) 

HIVER : Pfff... C'est nul ! 

ÉTÉ : Tout-à-fait d'accord avec toi. Pour une vraie fête, il faudrait de la vraie musique, des vrais 
danseurs... 

AUTOMNE : II faudrait du monde, toute une foule de participants... 

HIVER : De toute façon, le 18 décembre, il ne se passe jamais rien... Noël n'est que dans 8 jours. 
Pâques dans de trois mois... 

PRINTEMPS : J'ai une idée ! (Elle montre la machine) 

HIVER : Et bien quoi ? C'est la machine à rythmer le temps. Tu parles d'une nouveauté : ça fait des 
siècles qu'on l'utilise ! 

PRINTEMPS : C'est elle qui amène les fêtes, à rythme régulier... 

ÉTÉ : À rythme régulier, mais trop rarement ! 

PRINTEMPS : Et qui s'occupe de la machine ? 

AUTOMNE : Nous, les fadets du Temps. 
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PRINTEMPS : Alors on peut tout faire ! 

LES AUTRES : Hein ! 

PRINTEMPS : On peut réduire la durée qui s'écoule entre chaque fête, accélérer le cours du temps... 

HIVER : Mais c'est interdit ! 

PRINTEMPS : Oh, allez, juste une fois ! On déroule toute l'année à la vitesse maximum, et en l'espace 
de deux heures on a toutes nos fêtes. Ensuite on remet tout en place : ni vu ni connu ! 

AUTOMNE : Printemps a raison ! 

ÉTÉ : Mais eux, là (montrant les musiciens), ils risquent de nous dénoncer. 

PRINTEMPS : Eux ? Non : ils obéissent à la machine. Allez, on y va : Hiver, tu t'occupes des cadrans, 
Été, tu règles le calendrier, Automne, tu tournes la manivelle. 1er janvier : c'est parti ! Une chanson 
de guillannu serait la bienvenue ! 

 

 (Chanson de quête du 1er de l’an.)  

(Pendant la chanson, Hiver s'éclipse et revient à la fin de la chanson avec une couronne sur la tête et 
bouscule d'un geste méprisant les trois autres fadets) 

ÉTÉ : Eh bien, qu'est-ce qui te prend ? 

HIVER : Je suis le Roi Hiver. Rampez à mes pieds, sinistres bouffons. 

PRINTEMPS : Et puis quoi encore ! Donne-moi cette couronne ! 

HIVER : (craignant qu'on lui prenne la couronne) Nonnnnnnnnnnn ! 

AUTOMNE : Pourquoi serait-ce toi, le roi ? Peut-on savoir ? 

HIVER : Parce que l'hiver a commencé. C'est moi qui gouverne le monde. 

ÉTÉ : Une minute ! Tu as vu la date ! 

HIVER : Oui, nous sommes le premier dimanche de janvier. Et alors ? 

ÉTÉ : C'est l'épiphanie. C'est la fève qui désignera le roi. 

PRINTEMPS : (sortant une galette de derrière la machine) Voici la galette. 

AUTOMNE : Je la coupe en quatre ? 

ÉTÉ : Non, en cinq ! II faut garder la part du pauvre, la "part à Dieu". 

 
(Danse autour de la galette) 
 
 

SCÈNE 3 
HIVER : J'ai la fève ! Je reste le roi ! 

PRINTEMPS : Eh oh ! L'Épiphanie, c'est fini ! 

HIVER : Bon alors, tous à la machine ! En route pour la fête suivante !  

ÉTÉ : Faites ça sans moi. Je crois que je vais faire une petite sieste. 

(Printemps, Hiver et Automne relancent la machine.) 

HIVER : 2 février ! Chandeleur ! 

(Printemps, Automne et Hiver s'emparent de crêpes et de poêles et commencent un numéro de 
jonglerie). 

AUTOMNE : Été, celle-ci est pour toi ! 

ÉTÉ : (recevant la crêpe par surprise) Ça va pas, non ! Puisque c'est comme ça, je relance la machine, 
na, voilà ! Les crêpes c'est terminé, voici... le 14 février ? C'est quelle fête, ça ? 

LES TROIS AUTRES : La Saint-Valentin. (Sortie de scène) 
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SCÈNE 4 
(Entrée des 4 fadets par la salle en défilé avec des masques - loups ?) 

HIVER : Place ! Place au roi de la fête ! Place pour le roi Carnaval ! 

(une fois arrivés sur scène) 

PRINTEMPS : Maintenant que la fête est finie, il faut brûler le roi Carnaval ! 

HIVER : Ah non ! Je refuse d'être brûlé ! (Déception des autres) 

LES AUTRES : Ohhhhh… 

PRINTEMPS : (S'emparant de la couronne) Pour nous avoir déçus, le roi sera déchu ! 

HIVER : (en colère) Méchants Fadets ! Pour vous punir, je décrète 40 jours de jeûne !  
Fini le Carnaval, place au Carême ! 

AUTOMNE ET PRINTEMPS : (déçus) Ohhhhhh... 

ÉTÉ : Minute ! Minute ! Avant le carême, il y a le Mardi Gras ! je lance la machine....  
et voici le Mardi-Gras venu. 

 
(Danse "voici le Mardi Gras venu" pendant que les fadets installent le décor) 

 
 
SCÈNE 5 
PRINTEMPS : Nous voici en Avril, voici le gai printemps... 

(Les autres dans son dos s'approchent discrètement. Quand il entend du bruit, Printemps se retourne, 
mais ne voyant pas que les autres cherchent à lui mettre un Poisson d'Avril, il reprend son poème.) 

PRINTEMPS : (très "récité") 
Nous voici en Avril, voici le gai printemps. 
Dans les vergers en fleurs, les oiseaux font leurs nids. 
Plus longs se font les jours, plus courtes sont les nuits. 
En ce premier avril saluons le printemps ! 
(II salue puis se retourne. On voit alors un poisson d'avril dans son dos. II s'en rend compte et, en 
colère, lance aux autres :) 
Toutes les cloches ne sont pas parties à Rome ! 
(Il se retourne et reprend son poème, l'air de rien tandis que les autres installent le décor) 
Fleurs de pâques, pâquerettes,  
Dépliez vos collerettes. 
Et vous jolis boutons d'or, 
Offrez vos jolis vases d'or. 

(Sortie des fadets) 

 
 
SCÈNE 6 
(Été, Automne et Hiver relancent la machine) 

ÉTE, AUTOMNE, HIVER : Premier Mai ! 

PRINTEMPS : (Entrant, toujours intimidé) En avril, ne te découvres pas d'un fil... 

ÉTÉ, AUTOMNE, HIVER : Mais en Mai, fais ce qui te plait  

AUTOMNE : Arbres de mai plantés par la jeunesse... 

HIVER : Bouquets de mai aux fenêtres des filles.  

ÉTÉ : Brins de muguet. 
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PRINTEMPS : Et drigall sur les places de villages ! 

LES AUTRES (scandalisés) : Ohhhh ! 

PRINTEMPS : Justement, j'ai une histoire à vous raconter. 

AUTOMNE : Oh oui, raconte ! 

PRINTEMPS : Une minute, aidez-moi d'abord à installer le décor ! 

(Ils installent le décor.) 

 
 
SCÈNE 7 
HIVER : En Mai, fais ce qui te plait ! 

PRINTEMPS : Le premier mai, c'est la fête du travail... 

AUTOMNE : Alors vous, vous faites ce que vous voulez : vous mangez, vous buvez... 

ÉTÉ : ...mais nous, on se repose ! 

TOUS LES 4 : Entr'acte ! 

 
 
SCÈNE 8 
(Evocation musicale) 

ÉTÉ : (en rap) Mes bons amis, c'est reparti, voici l'été j'en suis ravi (ter) 

PRINTEMPS : (style variétés)  
Comme un ouragan qui passait par là le printemps s'en est allé (bis) 
Comme un ciel d'orage par dessus les toits, il arrive c'est l'été (bis) 

HIVER : (façon chanteur d'opéra) L'été, L'été, L'été, L'été, L'été, L'été, L'été, L'été, L'été ! 

AUTOMNE : Mais qu'est-ce que vous faites ? 

ÉTÉ : On fait la fête ! 

AUTOMNE : La fête ? 

LES TROIS AUTRES : La Fête de la Musique !  
 
 

SCÈNE 9 

ÉTÉ : (Appelant les autres) Eh oh ! Où êtes-vous ? 

LES AUTRES (entrant) : Que se passe-t-il ? 

ÉTÉ : Ça va pas. Mais alors pas du tout ! Voilà la Saint-Jean et on a rien pour faire du feu ! 

HIVER : Tant pis, pas de feu ! 

ÉTÉ : Mais alors, comment va-t-on la fêter ? 

PRINTEMPS : On n'a qu'à leur demander à eux (aux musiciens). 

ÉTÉ : Oui, allez ! Vous autres, chantez nous la Saint-Jean ! Et que ça saute ! 
 
(Musique « Les amants de Saint-Jean) 
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SCÈNE 10 
(Été et Printemps miment la moissonneuse batteuse - Expression corporelle) 

HIVER : Qu'est-ce que vous faites ? 

PRINTEMPS : Tu vois bien : on moissonne ! 

ÉTÉ : Et aussitôt après, on fera la Fête des moissons. (Ils reprennent leurs gestes) 

HIVER : Et c'est quoi, ça ? 

ÉTÉ : La moissonneuse-batteuse. 

AUTOMNE : II n'y a pas de fête des moissons avec la Moissonneuse batteuse ! 

HIVER : La fête, c'était autrefois, du temps des "métives" ! 

ÉTÉ : Bon, alors il faut faire les métives ! Plantons le décor ! 
 
 
SCÈNE 11 
Evocation de la Saint-Michel 

(Les fadets relancent la machine) 

AUTOMNE : Tiens, la machine s'est arrêtée sur la Saint-Michel... 

PRINTEMPS : C'est curieux, qu'est-ce qui se passe à la Saint-Michel ? 

HIVER : Rien de spécial. La machine doit être déréglée... 

ÉTÉ : Mais si, voyons ! Autrefois : la foire de la Saint-Michel, la foire de gage, où les ouvriers agricoles 
cherchaient à se faire employer pour l'hiver ! Et le bal de jeunesse ! 

AUTOMNE : Mais oui, c'est vrai ! 

HIVER : La foire de la Saint-Michel, voilà des années qu'on y a pas assisté ! 

PRINTEMPS : Alors en place pour la Saint-Michel ! 

 
 
SCÈNE 12 
Evocation de la Saint-Michel. 

(Automne entre, joyeux, puis devient triste, puis redevient joyeux, puis redevient triste.) 

ÉTÉ : Qu'est-ce qui t'arrive ? 

AUTOMNE : Voilà l'automne ! 

PRINTEMPS : Et alors ? 

AUTOMNE : Les jours diminuent et ça me rend triste. Mais les arbres sont dorés et ça me rend gai.  
Il pleut souvent et ça me rend triste. Mais les fruits sont mûrs et ça me rend gai. 

PRINTEMPS : Oublie le froid, le vent, la pluie. Les raisins sont mûrs. Bientôt la fête des vendanges ! 

AUTOMNE : Et ça me rend gai ! 

ÉTÉ : Voici les pommes, les noix, les châtaignes ! 

AUTOMNE : Et ça me rend gai ! 

HIVER : Voici le bel automne roux ! 

AUTOMNE : Et ça me rend gai ! 
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SCÈNE 13  
Evocation musicale de la Sainte-Catherine. 

(Les fadets relancent la machine) 

HIVER : Sainte-Catherine ! Où vas-tu, Automne ? 

AUTOMNE : Faire mes plantations : à la Sainte-Catherine, tout arbre prend racine ! 

HIVER : Mais alors qui va parler des filles à marier si tu t'en vas ? 

AUTOMNE : Demandez-leur à eux ! Moi j'ai à faire ! 

HIVER : Bon. À vous les musiciens ! 
 
 
SCÈNE 14 

(Les fadets sont autour de leur machine) 

HIVER : Et voilà : l'année se termine. 

PRINTEMPS : Pas encore ! Voici Noël, la fête des enfants !  
(Musique) Approchez les enfants, venez avec nous ! Oui, vous pouvez monter !  
Le père Noël ne va pas tarder à arriver ! Venez vite ! 

AUTOMNE : Allez, montez nous rejoindre ! Le Père Noël va arriver ! Vite ! 

ÉTÉ : Quand vous serez tous montés, il faudra chanter Noël pour le faire venir. N'oubliez pas, il faudra 
chanter ! Vous êtes prêts, vous êtes tous bien installés ? Alors allez-y, chantez pour la plus belle de 
toute les fêtes. Chantez Noël ! 

 
 
SCÈNE 15 

Chanson de  Noël. 

LES FADETS :  Nous sommes les trois petits fadets,  
Automne Hiver Printemps Été. 
On a changé le cours du temps,  
Été Automne Hiver Printemps. 
Les jours qui passent, les heures qui sonnent,  
Hiver Printemps Été Automne. 

TOUS LES PARTICIPANTS : Et tout ça, c'était pour vous plaire.  
Printemps Été Automne Hiver. 

 
 
 
 

FIN 


